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-Ah! c'est toi!... fit-il avec un grand soupir de satisfaction.

Tu as été bien longtemps....
-Mon ami, répondit-elle avec un sanglot dans la voix, si tu

savais combien il m'a fallu chercher! Encore n'ai-je pu trouver
que ceci.

-Je suis un affreux égoïste.... c'est vrai. Mais je souffrais tant
de la soif.... vois-tu.... j'ai comme du feu..... là-dedans !.... Cette
eau, donne, oh! donne-la moi!

Elle approcha le cassot des lèvres du blessé, de manière qu'il
n'en perdit pas une goutte.

En deux traits avides il but tout.
-Que c'est bon ! soupira-t-il, Dieu que c'est bon ! Merci, ma,

bonne Alice !
Elle se baissa vers lui, et tout en cherchant sa bouche pour y

appuyer un baiser, elle murmura:
-Ces quelques gouttes d'eau me donnent en ce morent la plus

grande joie de ma vie !
-Quelle heure peut-il être, maintenant? demanda Marc après

quelques instants de silence.
-Le soleil doit être sous l'horizon ; voici que la forêt commence

à s'assombrir.
-Il faut pourtant... continuer notre route....avant que la nuit....

soit tout à fait venue.
-Continuer! Mais où aller, mon ami?
-Où aller ?... Rejoindre les nôtres..... Nous en rencontrerons

certainement.....dans quelque endroit de la forêt.
-Mais à quelle distance, mon Dieu! Ecoute, Marc. La ville

n'est pas bien loin d'ici, j'en reconnaitrai facilement le chemin et
Pourrai m'y rendre en assez peu de temps. J'y trouverai bien
quelque âme charitable qui consente à venir te porter secours.
Veux-tu que j'y aille ?

-Toi! s'écria Marc en se redressant. Et Evil ?...
-C'est vrai, mon Dieu, c'est vrai ! dit-elle en fondant en larmes.Ah! qu'avonsnous donc fait à Dieu?
-- Alice ! Alice, tes cris me déchirent le cœur ! du courage, jet'en prie... Ecoute ! quel est ce bruit?...
Ils tendirent tous deux l'oreille. Des coups sourds et multipliés

retentisaient au loin et arrivaient jusqu'à eux en roulant sous le
dôme du bois.

-Ce sont des coups de hache, remarqua Evrard. Allons de ce
côté. Quelques-uns des nôtres qui abattent un arbre..... pour un
feu de bivouac. Allons, à la grâce de Dieu..... tournons le dos à la
Ville qui abrite notre ennemi.


